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wird ebenso vorgestellt wie der dem NS-Gedankengut verbundene E. Anrich. Die Dichte und 
Fülle der Information wird jedem sofort deutlich, der einen gewissen Einblick in die historische 
Entwicklung des Elsaß hat. Zu wünschen bleibt nur, daß das »Nouveau dictionnaire de 
biographie alsacienne« zügig vorankommt und bald als geschlossenes Handbuch benutzbar sein 
wird.

Jürgen Voss, Paris

Rheinischer Städteatlas, publie par le Landschaftsverband Rheinland, Amt für rheinische 
Landeskunde, Bonn (Rheinland-Verlag, in Kommission bei Rudolf Habelt Verlag) 1980, 
fascicule VI, nos 32 (Odenkirchen), 33 (Ronsdorf), 34 (Viersen), 35 (Wachtendonk), 36 (Wald).

Les lecteurs de Francia connaissent dejä l’entreprise du Rheinischer Städteatlas (cf. 
Francia 8, 1980, 756-757). La derniere livraison, qui conserve les memes regles de presentation 
que les precedentes - gage de l’homogeneite de Ja collection - merite donc les memes eloges et il 
faut se feliciter qu'en ces temps plus difficiles, au dire de l’editeur, pareil instrument de travail 
voie le jour.

Les cinq villes presentees dans cette livraison sont d’importance moyenne, encore aujour- 
d’hui - la plus importante, Viersen, compte 82576 habitants en 1978 (6827 en 1816) et la plus 
petite, Wachtendonk, 5696 (1163). Si l’on excepte le cas de Ronsdorf, tout ä fait exceptionnel 
puisqu’il s’agit d’une fondation de la Societe de Philadelphie et d’Elias Eller (1690-1750), venant 
d’Elberfeld en 1737, et que la ville est juridiquement reconnue des 1745, toutes les autres cites 
sont tardives (1856, par exemple, pour Odenkirchen et Viersen), meme si l’occupation du site 
remonte au haut Moyen-Age, comme ä Wald.

C’est donc au XIXe siede qu’il faut placer l’essor de ces cites, lie ä celui de l’industrialisation, 
meme si Viersen (des le XIV' siede, presence d’une industrie liniere) ou Ronsdorf heritent d’une 
petite industrie textile, ou Wald d’une tradition de forgeage. Le cas de Viersen est ä cet egard 
exemplaire, quivoit sa population doublerentre 1843 et 1871 et augmente encore de 50% entre 
1895 et 1925. Donnees statistiques, documents cartographiques donnent alors toute satisfaction 
aux specialistes de l’histoire contemporaine et aux geographes qui y trouveront quantite 
d’exemples illustres ä merveille. Mais l’historien moderniste ne dedaignera pas les plans anciens 
qui permettent de singulariser le trace rectangulaire, organise par la place du marche de 
Ronsdorf, ou le developpement partiellement concentrique, autour du chäteau d’Odenkirchen. 
La disparition de la forteresse de Wachtendonk, rasee par les Espagnols en 1605, rappelle le role 
joue par celle-ci dans la guerre d’independance des Pays-Bas.

Mais il faut depasser l’utilisation immediate. Quoique l’atlas ne soit pas termine, on peut dejä 
ebaucher les cartes de synthese que rendent possibles ces differents fascicules, tres homogenes: 
etude des confreries ä l’echelle de la Rhenanie, des cultes...; industrialisation des XVIII' et 
XIXe siecles, etc....

C’est d’ailleurs le caractere »seriel« de cette entreprise qui la rend si interessante et nous fait 
attendre avec impatience les fascicules suivants.

Gerald Chaix, Tours


